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que dans toute l'Allemagne torts les 
catholiques, unis entre eux par Un 
sentiment unanime vraiment admi- 
rable, sont prètscomime vous À dé: 
feutre avec courage les droits de 


Eglise et à initer les exemples il. 


lustres de leurs saints évêques, qui 
ontienx aimé subirles traitements 
les plus durs que de faillir à leur 
Jevoir. 

Par cette ferme concorde des fide- 
lus, par leur constance invincible et 
par l'émulation d'un mérile solide, 
l'Eglise acquiert une plus grwle 
gloire que ne pensent obtenir eux 
qui s'acharnent de toutes leurs for. 
ces au moyen de leur pouvoir domi: 
nateur contre les innocents et les 
hommes pivuix... 
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prières. 
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an service du mensonge, de la 
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proviner, a peine sortie d'une longue L 
période d'agitation et desonffrances, léchapper aucun des privilèges Aüs à |‘ 
avait besoin de calme et de repos. ceux qu'ils représontent : on à donc É 
Les partis rapprochés el reronciliés, |tort de les injurier et de les vilipen- |‘ 
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eris de haine, de fureur et de! but est évident: pêcher en eau trou w 
age.  Estce le temps de raviver|ble, On ne réussira pas. j” 
dessouvenirs ensevelis dans le passé, | RÉ is 
de surexciter le sentiment populaire, | L'Amnistie Promise. | 
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léges dans toute leur plémtnde ? portant, et qui résume pour ainsi |“ 
Non, et nous sommes sûr que l'atti |dire toute notre thèse, est celui de |“ 
tude du Free Press est aujourd'hui! Sa Grâce Mgr. Taché : nous voulons | * 
condamnée pr la majorité de ses | douc l'analyser de suite. | 
compatriotes. Le public à sans! Comme on le sait, notre vénéré 
doute remarqué que ce journal ne | prélat se trouvait à Rome, lorsque | 
signale pas un seul fait pour pron 
ver les prétendus empiètements des 
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événements, le sollicita de venir cal 


4 d'amnigtie, ce ne fAt pas 
telligents etmodèrés, qui ne laissent | * 


‘tion avec Riel, Lépine et O'Do- 


wa : on sait comment ils y furent 


le gouvernement canadien, effrayé accueillis, en dépit de l'invitation | 
de la tournure que prenaient ici les |fontenue dans la lettre du 16 février, 
1870, et adressée à Sa Grâce Mgr. Ta- 


“ Lorsque j'ai fait la promesse M. Edward Jenkins, agent-général 
au nomldu Canada, en Angleterre, vient d'ar. 
du gouvermememt ranadien, mais] river à Montréal. 

au nom de Son Excellence le Gon: 0 D mme 
verneur Général, conformément à Il est question de la retraite de 
en Proclamation, Et lursque je l'Hon. M. Huntinglon, Président di 
dis à 14 popnilation que le pouver. Conseil : il serait remplacé par l'Hon. 


nement vanadian recevrait ben! M. Holton. 
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les délégnés, paicrait leurs frais PR ARS SIDE 
rdetiba: n N vent d'il ni Æ contrat pour la construction 

de voyage etque ceux-ci, s'ils ai: nd étui) . HU ah fnhentit. 

lient à Ottawa, seraient satisfaite, | OU CHEMIN Ge CR GES ATEN 

les dispositions des esprits furent | depuis Ste. Thérèse jusqu'à St Liu 

complétement changées la été donné à M. Deslongehamps. 

ges. 


Alors, | 
ils me dirent qu'ils étaient con: 
lents, déposeraient les 1rmes, ac. 
cepteraient la décision de la Cou- 
ronne et entreraient dans la Con- 
fédération. Lors de ma conversa- 
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Le colonel Gustave d'Odet d'Orson- 
nens, de Montréal, a été créé comte 
romain de Pie IX. C'est le premier 
canadien qui ait reçu cette illustra. 
tion du chef de l'Eglise. 

——_—_ A — - — 
de et “ire se rOMATAUET QUE Le Révérend M. Antone Racine. 
la proclamation était datée da 6) chapelain de l'église St Jean, à reçu 
de décembre et que nounsétions au É 
11 de mars. de répondis que cela 
ne faisait rien, et que la procla: 
mation envelnppait toutes les af- 
fenses commises jusqu'à la dite | M, Waddell, de Kingston, a, dit- 
de mon arrivée. Si cette promesse lon, offert la plus basse sonmission 
n'avait pas été faite on aurait re-|Lour la construction d'une ligne té. 
sisté, et le pays était ruiné. légraghique entre la Baie du Tou- 
Les délégués se rendirent à Otta- juerre et Winnipeg. 
| De 

Le Major Macdonald, a quitté Ot- 
itawa en route pour Manitoba : il est 
chargé de surveiller le transport de 
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par le dernier vapeur Austrian, les 
bulles papales le nommant premier 
évèque de Sherbrooke. 
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Samedi, 12 Septembre 1874. |C'est un point important à noter, et 
DEEE DE --— + [qui démontre l'inanité parfaite des 
1 ! déclanations exagérées du Free Press 

tanalique. | °° 8 

Le Reve d ur Fanati S'il est vrai que Îles minitres cana 
diens francais, sont trop exigeants, 
que l'on mentionne un seul de leurs 


Le sommeil de l'écrivain du free 


mer les esprits et rétablir la paix et! thé par Sir John A. Macdonald. 

la tranquilité. C'était au mois de, Cest à celte époque que se dé- 
janvier, 1870. Sa Grâce Mgr. Tuché, | chalna la rage des fanatiques du 
accepla de bon cœur la mission | Haut-Canada. 
onéreuse et délicate que lui offraient |°t odieusement ontragée, par des 
les autorités, et arriva à Ottawa, le |feuilles insolentes, Sa Grâce Mgr. 
Taché, écrivit deux lettres pleines de 
dignité et de vigueur à l'Hon. M. 


Y de février, 


lusultée, vilipendée. | 


provision militaires pour les troupes 
'stationnées dans cette province. 
re te 
Le télégraphe nous apprend que 
le Cabinet Ouimet de Québec, vient 
‘de résigner. 

M. De Boucherville a été mande 
pour constituer un ministère. 


| 


Press était depuis longtemps troublé 
par des visions étranges. Ces hideux 
fantômes qui peuplaient sa couche, 
cet horrible cauchemar qui fatiguait 
son esprit, ces düsssar3s Hällutina- 
tions d'un cerveau débile, c'étaient 
les mille formes que révèlait sueces- 
sivement l'influence grandissante 
les canadiens français. Il lui sem 
blait que notre pouvoir s'étendail 
J'une façon aussi arbitraire qu'ub. 
solue, sur toute la Province, et que 
nous avions le monopole eutier des 
bounes fortunes, des dignités et des 
honneurs. Enfin, que ses compatrio- 
&s, relégués injustement duns l'om:- 
bre, ignorès et méconnus, ne po- 
vaient participer aux faveurs publi 
ques. Dominé par cette idée fixe, le 
rédacteur du Free Press, n'eut plus 
qu'un seul souci, qu'une seule ambi- 
tion : se dévouer au salut de ses amis 
non menacés, en essavait d'anéan- 
tir les canadiens français. Nous sa- 
vons que cette manière de revendi. 
quer des droits que personne ne son- 
ge à contester, pourrait paraitre i 
plus d'un, trop radicale ou violente. 
Mais il est entendu au Free Pressque 
c'est là l'expression la plus exacte et 
la plus pure de l'esprit de concilia- 
tion et de tolérance, 
Evoutons le, au début de sa cam- 
pague, ce brave spadassin. 
* Nous avons élé induits à faire 
‘Ces remarques à cause d'une im 
‘ pression qui gague rapidement du 
 Lerrain : à savoir que le cabinet 
+ local actuel est “completement con. 
 lrolé par les 
“les ministres auglais que l'on sup. 
” Losail représenter l'eloiment anti. 
© franco ne sontque de complaisants 
*iuslruments aux mains de leurs 
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procédès qui soit entaché de partia- 
hté. Etsi, d'autre part, les minis- 
tres anglais, ferment aveuglement 
les veux devant les usurpations de 
lurs confrères, que l'on établis 
un seul sas de pareille faiblesse ? Il 
ne suffit pas de pérorer, ou d'arron 
dir des périodes sonores, mais vides 
de sens. Ce qu'il faut, ce sont des 
preuves, des arguments, des faits. 

L'autorité de la parole du Free Press 
pe suffit pas au public. Il est un 
autre motimalheureux que nous vou- 
lons relever : c'est celui de anti fran- 
co element. Nous n'avions jamais 
pensé qu'il put exister dans notre 
gouvernement des factions directe. 
ment hostiles les unes aux autres 
L'intérèt du pays, repoussait selon 
nous, cet antagonisme. Et cepen 
dant, le Free Press est scandalisé de 
la parfaite union de notre ministère : 
il se plaint de cette harmonie si con 
forme aux aspirations de tous, et 
provoque une scission, des tiraille- 
ments, Ce qui est, à son avis, le 
seul moyen de promouvoir l'avance. 
ment de notre province, Digne thé 
orie d'esprit mesquins et étroits, là 
où ne saurait pénétrer une idée large, 
généreuse ou patriotique. 

Le Free Press ne vise pas seulement 


‘ Là, dit Sa Grâce, j'eùs plusieurs 
‘ eutrevues, avec Sir John A. Mac- 
“ donald, Sir George E. Cartier et 
“l'Hon M. Howe. Durant le cours 
“de ces entrevues, on me donna 
‘tonjours l'assurance que le passé 
“ serait oublié, et que personne ne 
“serait inquiété, si la population 
“ voulait entrer dans la Confédéra- 
“tion, Après m'avoir donné ces ga- 
 ranties, l'ou me remit certains do- 
 euments, entr'autres, la praclama- 
“tion de Sir John Young, en date 
‘ du 6 decembre 1869, LAQUELLE 
4 DEVAIT AVOIR LA MÊME FOR 
“CE, LE JOUR DE MON ARRIVÉE 
4 À LA RIVIÈRE ROUGE. 

Cette proclamation, on le sait, as- 
surait l'immunité à tous ceux qui se 
soumettraicnt au pouvoir du Cana- 
da. Le gouvernement était instruit 
de tout ce qui se passait alors, et 
critiqua sévérement en présence de 
Mgr. Taché la conduite de MM, Me- 
Dougall et Dennis. Aussi, les mi- 
nistres insistèrent ils sur la nécessité 


| 


que l'on devait les traiter avec clé- 
mence et justice, Sir John A Mac- 
donald repondit mème à Sa Grâce 
qui lui demandait * si Elle serait au- 
torisée à promettre une amanistie 


a auuihiler notre influence, sous lu pour tous les actes qui pourraient 


prétexte mensonger qu'elle leur de- 
vient nuisible : il demande aussi la 


être faits jusqu'à la date de son ar 


| 
de faire bien comprendre aux métis 
rivée à Manitoba : OUT, VOUS POUR: | 
l 

| 

| 


suppression de la langue française, | REZ LA LEUR PROMETTRE 


Déjà, il a écrit un long article pour 
établir la nécessité pressante de cotte 
tbohtion el il nous en promet bear 


Meureusement que la majorité ne 
donnera pas dans les ridicules lubies, 


| 


! 
| 


idrigues el les inte. lcoup d'autres encore, Tont lui porte leiso. Mais 
rèts des di i ie s [re i HT » HTIZT Y DU anti à i let k à CC TU 

s canadiens- français : et que |ombrage, à ra lnatique, qui fait} tant Ottawa, Sa Grâce Mgr. laché | il approuve en tous points la con: 
passer ses caprices et ses humeurs !était donc 
[avant le progrès de notre pays. !que la Proclamation de Sir John 


Cette parole seule du Premier: 
Ministre serait suflisante pour dissi. | 
per tout doute : 


poursuivons, En quit.| 


1 


pleinement convaineue ! 


dement sur ses bons procédés : il 


Howe : elles portent les dates du 3! -- —D—— 
et du 3 mai, 1850, Dans la dernière, |! Une dépèche nous apprend que 
Sa Grâce dit entr'autres choses : IM. Morris. député de Welland, M. 


| McDougall, de Renfrew, et le Major 
: Walker de London. Ont. ont été pri- 
ivés de leurs sièges en Parlement 
: pour raisons de corrnption. 

| _ Re @-ne— . 

M. MeGregor, député de Essex, et 


# Je continue d'assurer le peuple 
‘que les intentions du gouverne 
‘* ment ne sont pas changées et que 
‘ tout ce tapage est causé en grande 
“ partie par les partis politiques el! 
“Les adversaires du gonvernement."! 

L'Hon. M. Howe, Secrétaire d'Etat ; M. Macdonald, député de Cornwall, 
pour les Provinces, y répond comme | tous deux libéraux. viennent d'être 
suit : en date du 27 mai, 1870. |A pamiiis de leurs sièses au Parle- 

Mines Palin ee | ment Féderal, pour cause de corrup- 

He VE tion. 

& iucevoir les lettres de Votre Grâce. | ëp TR 
ed mea le cas Tone et arr 
F ve ie ss A ellement un ordre vu Conserl, pour 
fl SINCÈRE RECON À ja | la distribution d'un bonus (le $ 111,000 

oi ur EN 4 aux employés du service civil 
“pour les efforts que vous faites | 
‘dans l'intérèt de la paix et de la! 
modération.” des saliures. 

Ne voilä-til pas une autre prenve ; 2e —— — 
patente, manifeste que Sa Grâce Mgr.! Le Times d'Ottawa, annonçait der 
Taché était bien fondée à penser et | nierement que Le contrat du chemin 
à dire que l'ammstie devaits'étendre|de fer de Pembina à Fort Garry 
aux événements accomplis jusqu'à avait été accordé à M.J. Whitehead, 
l'heure de son arrivée à Manitoba. bel député aux Communes, de 
Eu effet l'exécution de Scott eût lieu | Huron: Nord. Cette nouvelle aussi 
le 4 de mars, et le %et le 7 de mai! {ôt contredite par certains journaux 
suivant, Sa Grâce Mgr, Taché dé. | nous est de nouveau transmise par 
clare à l'Hou. M. Howe, qu'Elle ne! ju télégraphe. Estil bien vrai, cette 
cesse de promettre, sans réserve, !{ois, que le contrat est signé et que 
uue amnistie complète ! Et que ré | les travaux commencerout bientôt” 
phque à cela, l'Hon. M. Howe.! 
Trouve.til à redire, faitil des res 


On pense qu'il y aura des ‘han 
genents considérables daus l'échelle 


f ct dé js 
Adresse n M, Musson. 


Scott est un cas spécial, non prévu L'adresse suivante à été présent’ 


elle est netle et pré. | par les autorités et qui devra être dimanche dernier à M. Masson [il 


discuté et jugé séparement ? Non, és citovens de St. Norbert. 


duite de Sa Grâce et la félicite chan! Ar R Radeioue Mhsson Ecr. 


Young s'appliquerait à toutes les of. :endosse impliertement de cette façon 


M 2 TL D. er Membre des Cominunes du Canadu. 
CHSeS COMMISES JUSU AN Moment l'entière conduite de l'éminent ar 


collègues francais: 


les écarts insensés de quelques ambi- | 
La cilation est assez longue : | 


elle | toux qui voudraient arriver partous | 
nous revele clairement Les tendances [les moyens, en marchant, mème, | 
odicuses et les instincts pervers de s'il Le fallait, sur les ruines de couts | 
l'antwur : elle met à nu les luideurs | province. Non. Manitoba ne perdra | 
d'une âme rongée par le fanatisme | pas, eu ne minute, cv qu'il a con 
et les mauvaises passions, Franche quis après de longues et pénibles ! 
mieul, nous regrellons qu'ilsetrouve)luttes, Arrière les inprudents qui 
au milieu de nous, de vos éerivains voudraient allumer le feu des dis 
üssez oublhieux de 


pour mettre ainsi leur 


Le digue de lalcordes civiles, Place anx honnôtes 


press pans Gens el respect au droit, à l'honnè 


où la teneur en serait connue à Ma- 
uitoba, 

Deux jours après son arrivée, Sa | 
Grâce Mgr, Tache eut une entrevue 
avee Riel, chef du Gonvernement 


| l'rovisoire, Lépine, O'Donoghue, et! 


quelques autres, pour les informer 
des bonnes dispositions du Canada : 
pis, aves les membres du Conseil 
d'Assinihoia, 


distinen prel il 


Voici ce qu'ajouto le 


chevéque, 
,Chevéque 


Honorable Monsieur, 

C'est avec bonheur que nous vol 
vovons en visite à Manitoba. Nous 
sumines liers de saluer en votre per 
sonne un de ces dignes enfants de 
la noble province de Quebee, qui 
fut le berceau de nos perss @b qui 
vous est chère » tent d'autres titres 
Mais ce dont nous sommes heuretix 


surtout, & est de saiuer eu 


[A suivre] 

- a et 
M. LE. HE Huot a laissé la rédarhon 
du Canadien, de Québec, et vendu 

su purt de propriete, 

D © -— 
M. Robert Middleton, rédacteur du ! 
haceite, esi mort, à Frois-Ri 


Quebec 
Lotis ti 


ieres, d'une paralvsie du poumon 


til} © ee 


grand : ami de notre cause, un dés oué 
défenseurde nos droils. 

Encore que votre visite ici n'ait 
aucuu caractère politique, nous HOtts 
faisons un devoir cependant de {ro 


ter de l'occasion ponr vous donn.+r 


un témoignage pablic el solennel et 
de notre admiration pour votre noble 
randuite politique et de notre pro- 
fonde cratitude pour le dévouement 


tomour< si grand et si sinevre que 
» 
vous avez mis au service de notre | 


cittise, 
Oui, Hon. monsieur. 
admiré plus d'une fois votre zèle e! 


HOUSs dvons 


votre ahnégation dans la defense des 


droits des opprimés et des nôtres en 
particulier, Vous êles un de ces 
homimes assez rares de nos jours qui 
«vent tout sacrifier pour la justice. 


Plut au ciel que d'antres eunssent| 
montré autant de noblesse et d'indé. | 
La cause | 


Limaiué: dt Dodson PR RO RU EE LP 
du faible et de l'opprimé, dont vous; laqué si brutalement les canadiens 


pendance de caractère ! 
aimez à vous faire l'avocat, serait 
gagnée aujourd'hui. 

Nous aimons à reconnaitre lrante. 
ment que nous vous sonnmes boau- 
coup redevibles. Venillez nous con 
tinuer votre dévouement et soyez! 
assuré d'avance de notre entitre ré. 
connaissance. 

Agréez, Hon. monsieur, nos meil-! 


leurs souhaits de bienvenne, el 


puisse vatre visite au milieu de nous! 


étre longue et vous être agréable 
Les habitants de £t. Norbert. 


M. Masson répondit à cette adres- 
se de la façon la plus henreuse : il 


| 
{ 
| 


— Nous saluons avec plaisir l «| 


rivée de M. A. Monty, délégué de 

Fall River, Mass, et dom on connait 
dejà la mission. Hierdprés-midi, M. 
Monty a et une entrevue avec les 
directeurs de la Société de Colonisa 

tion qui sonb prêts à faire tout en 
leur pouvoir pour a&aror la réussite 
d'un beau monvement  H parait, 
que prés d'une centunme de familles 
canadiennes seraient prètes à venir 
s'établir au milieu de nous, ce qui 
serait, on le comprend, une ani 

Sition précieuse pour l'élément fran 

|cais. Le Président de la Société de 
| Colonisation doit s'adresser de suite 
à Ottawa, dans le but de choisir 
deux excellents townships pour la 
nouvelle colonie. 


1 


— Le Manttoban administre, cette 
lsoinaine, Utie sévéore correction aux | 
fan tiques du Free Press qui ont ut. 


Français et qui réclament Fabolition 
de Ta langue française, Nous ne 
pouvons aujourd'hui que rémercier 


| 


+ SE Lu 
le Manitoban pour ses bons procédés | 


Let sa libéralité : nous reproduirons 


son article dans notre prochaine | 
Idée Draps Noirs, 


le ‘uille 


| 


À une Assemblee 


| DU 
Bureau Medical 

DE LA 
Provi ince de 


pirla a peu prés dans le même sens! 


qu'aux citoyens de St. Bouifac e, 
nn. 


Aux Commissaires d° Ecole. 


————— mme 


Commissaires d'Ecole, de f 
porer par leur Secrétaire Trésorier, 


chaque année, durant Les mois de 


septembre, un recensement des en | 
arrondissement sco- | 


fants dans leur 
lire respectif Et d'établir dans ce 
recensement uné distinction entre 
ceux âues de cin à seize ans, ete cn 
âgés de sept à quatorze ans, el inssi 


de mentionner ceux qui fregnentent 


l'école. Ce recensement devra être 
trausmis au Licut.Gouverneur dans 
les dix jours qui suivrontson achève | 
munt, 


“ile Secrétaire Trésorier ne pou ! 


vait le faire, les Commissaires d'E 
cole devraient s'adresser à d'autres 
persounes. Eutonseas, ils sont obli. 
ses de remplir les obligations que 
leur impose la loi, Le Bureau de 
l'Education n'ayant pas de blancs” 
à sa disposition, on se servira de pi 
pier ordinaire pour ce recensement. 
- dd 0 —— - 
Nouvelles Locnles, 


— Les nombreux amis de M IR 
Masson lui out donné nn Banquet, | 


pudi dernier, au restaurant St, 


James. 


- Le Col. Shaw s'esttaillé, diton, 
utile rFOserve de 200.000 a6res de terre 
a Manitoba, 


uie d'Evcossais. 


pour y établir uue colo 


— Les tronpes qui devaient serv 
au Licut-Gouverneur et 
l'Hon, M, Laird, jusqu'au Lac Qu'A)- 
pelle, sontarrivées à destination. 


d'escorte 


— M. Powers, a arièté, cette se 
maine, Le notoire Frank $S. Martin et 
un autre individu, vol 
d'un cheval arpartenant à P. Han 
son, du Minuesola 
offert une 


irotses cu 


Les oqHitis ont 
‘sperte, 


— M, 1, R. Masson doit 
commencement de, 
chaine, 
monsieur 


résistance dés 
[MiYLIF hat 
la semaine pro 
Durant son séjour ici, ee 
à visité plusieurs établis 


st naittont, 


sements de notre provi | 


'TENU E LE 11 AOÛT 1854. 
. |. PRÉSENTS :— 
La loi de l'éducation ordonne aux; 


fure pré [7 1 O'DONNELL. MD. 


| Dre. 
DD1-. 


SCILUL' TZ, 
B31181), 


Hesolu,—Que vu qu'ilest expédieng def 
\fsctuer l'ouregistrement des Medecins pra- 
Uquant dans la Province de Manitoba, te: 
que pourvu pur be Troisième Sous-Beetion 
Le le Divième Section de l'Acte Medical, 
| Cap. 26 des Stütuts de Manitoba 


avant le 
toutes 


0 Bureau décrite ol 


jour d'Octobre 


que le 
Fee prochitn, 
| personnes autorisées à pratiquer a Méde. | 
leine dans cette Province, devront faire apr | 
| plication au Secretaire do ce Burean pour 


| se faire enregistrer, 


lésolu.—Que Fhonoraire l'onrégis. 
trenent des Médecins dans cette Province, 


sera de DIX DOLLAES, 
CURTIS J BIRD, MD 


PM nr 


(Sigue), 


Winnipeg. à Septembre 1874. 


M. Octave Allard. 


MAISON DE PEN- 
Bureaux du 


Vient d'ouvrr une 
SION à St. Donilace, pres des 
METIS, où 1 tiendra toujours une 
table, Les ropas seront servis à 1 1mporte 


quel heure du jour, 


bonne 


dans l'intérèt les gens 


qui voudront bien lui accorder leur patro- 
nage, Conditions hherales 
St. Bonifac L Septembre 1874 


Carte de Remerciement. 


Wm. BOWLER. 


Le proprietaire de la Houtauvere de St 
Boniface desire offrir ses sinceres renaere les 
ments au publie en general, à ses 41uis el A 
ses patrons pour lots généreux encourage 
aout I ù te la cont,nualtion 

De plus, il annones qui an s de plus 
amples iesures pet satisfaire œux domat 


des croissant 3 


[l à unent os nain une grande 
riete «le inarques, depuis EN TEIPIISE 
SO) ils à 1 40 sep 
latlepuaritise put lées fatii 48 ss 1 

s (| Lt «4 salisiaire ses 
LI 


'chandises ne sera pts complétement vetniln 


Manitoba. linarehandises ehoisies dans Les meilleures 


| 
| 


| 


Coton Jaune fort... 
|Supereurs Cotons Canal, bo cts 


L E 


METI 


Annonces Nouvelles. PRIS POUR UN V'AUTRE (NPORTATHN.N 


ATTENTION 


a la grande 


VENTE, 


DU JOUIR 


Se Rétirant du Cohérée, | 
NAC RIFIC ES ENORES 


onstousquiaines le bon marche, voyez 


PALCHMUTET FRERE L 


Grande Rue, Winnipeg. 


a lie 


y | 
Avant decides de femners leur magæeto à 


| Winnipeg, ct S'oceuper seulement de leur | 
Grand Commerce d'Ottawa, Canada, ven. | 
dront a des sacrifices énormes leur assorti 
juent complet de Marchandises Séches ete 
Hardes Faites qui est nouveau et bien use 
sorti, et comprenant Les meilleurs qualites 
Fwecd:, Gtons, Hardes 
| Fais, 4e 


La Grande Vente Commencera 


JEUDI, 6 AOÛT, 


Et continuera tant que le Fonds de Mar- 


Pres de vieilles marchandises, vu que ce 
magasin est ouvert que depuis un un, ot leny 


maisons du Canada, 
Toutes les marchandises seront romars | 

quees en chiffres et wi encre 8, Ion | 

|trant les reductions sur bes Viens. 

des [LEA et senez 

la voalite 


Lisez la liste étonnante 
voir el soyez convaneus de 
reductions, 


COTONS. 


1?4ets. val 


dus 


Octs 


Jouts,. 


INDIENXES. 


Bonnes Indiennes 19 e6ts val. 20ets 
Les noirs et en couleurs aussi reduitse 


| GRAN SR\IETTES BLUCER FN Hbets, valagt Zets 


|Superieurs, tout lune ......52,00 


Garantis tout laine # 31.10 


| 
Secrétaire, | 


DRAPS! DRAPS! 


$1.79 val. #3 00 | 
$1 ou | 


Beaux Draps Noirs... 


TWEEDS. 


Magnitiques Pwecds Car... 


Chapeaux pour Dames tous 
carnis, pour satisfiure tous Îles 
Goûts et Prix. 


Uu assortiment complet de Chales. 
Alpacas, Wainees, Mérinox, Bas et 
Gants, ete. cite, Ainsi qu'un rssor 
iment complet de Mardes Faites, 
Pantalons de Fweeds forts, Habits 
hoirs et en conlenrs, Vestes de tous | 
les goûts, le tout sera vendu an prix 
coutant du Canada Pas de blague! 
la vente sera réelle 5 a fant que le 
iarechandises soient vendues s11est 
possible pour La find Aont 


Voyez pour Le 


PAVILLON BLANC 


St LA 


CIEA NDESIEU buse. 


Apport té paper avec vols ot 
coin prez avec Less prix | 


PH CHAPOT et Frere, 


Werner pie g. 


N.B— "Toutes perso unes endet. : 


técs ne TER TE sont par 
. L | B. 
les présentes averties qu il 
tauthaver Luméeliatement 


 BATISSE 


VENTE PAR LE SRERIF. 


LA Oi ENVOYÉ, 
Llises et Elféts de AVILA CHAR- 
CTRAND. 


la fl heures, AM. 


LOINIS MONCHAME ;t porte rosime de M. | 


Un Cheval avünoes ve Fe 
blanches et une tache blanche des | 
F3 la tôte, est en la possessiont de ! 


M. dobin, à Mt, Charles. | 
"&t Boniface, : o Septembre IN. | 


Venez et visitez le Magasin de 


Mad nai | T.J. BOURDEAU 


Restaurant St. James. A 
Mit. Ionifnce. 


-McDERMOTT. 


bein nde Inc. Winnipeg. Ê 


I BOURDEAU 


| F: Pagerie & Cie:;, à de f@voir ot reçoitencore par 


PROPRIE'TA IRES. à une Hate ‘au un grand Assortiment 


L.'S SOUSSIGNES ont Uhonneur d'an- DE 


honcer qu uils ont ouvert à danse |? 
(e le *saus nt RESTAURANT de première 
lisse où lan pourra trouver à toute Win. | 


Gontes especes de Alarchendises 
ce Qu'il Va de mi 4 sur le marche de W in. | 


ji “. La longue \prionce de M Nr qu'il vend à des prix plus bas que 
ans cire ju sas du Canadæ 
en Etat. Dis, tennutorien À promettre pee partner tillenrs.—\ our oser e 
leur table ne laissera rien à désirer aux plus SON Magasin” 
fastilienx, 


E< On prendraquelquespen- Dopns di Éait VŸ . 
sionnaires, Prix modérés, | Provisions et Epicerics: 
F, PAGERIE & C1r. ! 


Farine, Lard, Viandes, Pai b 
W a. à uw, 25 Juin, 1450. ke à les, Pain, Beur 


re. Fromage, Thé, Café, Chocolat, 
| Savon, Chandelle, Sirop, Sucre, Riz, 
| Pommes et Pranes Sèches, Fruits 
| conservés, Sel, Poivre, Clon, ete. 


D MARCRANORES MCAED ET ARMES PANES : 


Draps. Etotfes à Robe et à Habits, 
iChäles, Robes toutes faites, Habits 
d'Hommes et d'enfants, Pantalons, 
*, Vestes, Chewises, Mouchoirs, Cein- 

lures, Chapearrx, Rnbans, Jupons, 
.Couvre-pieds, Couvertes, Cotons, 
|Flanelles, Indiennes en grande va- 
riété, ete. ete. 


C'A. NA ID A, 
Province de Manitoba, 


A SAVOIR : 

En vertu d'un brefde Fieri Fac ju Ferronnrieg té Pe interes : 
émis par la Cour du Hnc,de la Reina 
au crédit de l'Hon. Joseph Royal et 
contre Les Marchan 


Clous à Plane F4 À Bardesn, F 
Cheval et autres, Chaudiéres, Plats, 
Assiettes en Ferblanc, Serrures, Ca- 
denas, Peintures de loutes couleurs, 
J'ai saisis et pris en possession tous | Vernis, Huiles, APRES ete. 


su Stock de Marchandises, « confise | " Me 1 : dre dr nu} 


Haut en M. LANCIA N DISÉS SÉCHES, 
Une variété de Dons Fusils à un 


FAIENCE et une grande quantité de 
cs Je ux coups, Plomb, Poudre, Sacs 


HIJOUTERIES et aussi MEUBLES 
DE: BUREAU, que Jj'expoterai en à d'lompuré Peudke, l'icelle à Ligne, 
Hamecons, ets, ete, 


vente, MARDI le 15me Jour de Sep 
tembre, au Magasin du Defendeur, 


PP : 4 Es e 
E. ARMSTRONG, | Vaisselles et Verreries : 
+ Sliérif. | Plats A dictles, Taxes, ouÉvapcs, 


L. 0. Bôcncit,. | Guritutusd Chénibres ë Coucher, 
Député. Lampes, Globes, Potsen Picrreeten 
Boneat pt SHÉREF, | , Mel, Plateaux en Verre, ete, otre, 


Winnipeg, 6 Sept, 1535. 


D. Tellier. 


L2 'L'AR LL., 


Librairies et Papeteries 


Livres d'Ecole, de Prières ot 0: 
Lecture, Encre, Plumes, Papiers de 
toute espece, Enveloppes, Images, 
lSatues, ele. ete, 


C1 AUS 1815 » 


1’15 


Vient 4] ous ter tit boutique de ju titre 


dans la vue Notre-Dame, disñasis M. Dis, 

rue) 

M. Teil endra toutes les cogne | Ugigr td /assortiiont de-chaus- 
[LEL l'on At deg ii « iler, pour la | k à 
pin dure, elle que voitures enseignes, mme vures d'Hommes, de Femmes, de 


Garcons, de Filles et de or ATE 
ei ietéaen niet Jes meilleurs materi- 1 L LEP | Fill t d | L tits En 
PTIE) + peut s4 judeuror, dt s'engage à faute 
laure le eglieus outrage eLdunsies derniers 
otits 
M Tellier 
publie 


Marchandises de Fantaisie : 


Hieite Le patronage de tout 
N oubliez pas d'aller Huitaire une 


Aussi, due grande variété de Mar- 
Winnipeg, 22 août 147% Wichandises de Fantaisie, telles que 
= : Odeurs, 'arfuius, Hijouteries, Pen- 
, { ' 
M. Pierre Guillemette! tante d'Oreilles, Hngnes et Joncs, 
DES WINNLIEG. Lust Boules ut Ornements, ete. 
Liegt d'ouvrir un maya: is.118 M | 


E=" Ne manquez pasde venir 
visiter les Nonvelles Marchan- 


soudernan, tailleur, où il tiendra toujours | 


des ellet 


Auomne, Bon, Lam, Saimdoum ourre. Fruits | 


rez satisfaits. 


l' cs, lagurmes et u: loule «} autrex 
ar! siqpue ous ne mmenutiontnne Pas * ‘ m 
Ù ] 
M sd 1 A T J. BOURDEAU. 
De [is CE sl ht B ie juin 1%:: jw 


ets do première qualite Lel que lieur  dises à on Bon Marché, et VOUS 8€ , 


Some 2 ne 


ame 


pag. À Lost DL So Le om Pen A er ta! 


hi 
D 


LE METIS 


| IMPRESSIONS! : dé | Avis 


A CEUX QUI ONT DES 


IMPRESSIONS !. Eros 


On demande des Soumissions | RÉPARATION CIHEZ 


———— AE roUn 


ON EXECUTE A L’'IMPRIMERIE DUITERRASSEMENT. W. CHAMBERS 


A 


66 M E T S . 9) ip iii 5 WINNIPEG. 


: | Toutes les rsonnes qui ont ports dus 

1Q \ ; TES TELLES QUE cnEMINDBFrE fusits ct autresarmes chez W, CH AM 
sils BERS, 
DES IMPRESSIONS DE TOUTES SOR S Q I A DU PAGIFIG. Armurier, de Winnireg, depuis deux ans et 
qui ne les ont pas encore réclames sont 
avertis de le faire avant le PREMIER DE 
NOVEMBRE prochain 


Blancs de Cour pour Re Un M. CHAMBERS donne avis qu'à cette 
branchement de Pembina," seront recues ga a gt bol cé 


éto reclarmnri'es, 
a ce büireau où au bureau du Lieut.-Gou- ” 
verneur à Winnipeg, jusqu'à midi le 25 cou- | W ape F. 31 Juillet 1854. 
rant, pour terrasser l'embranchement de Gr 


Pembina du Chemin de Fer du Pacilique, 
entre la frentière internationale et un point M: R. KEW 
vis-à-vis Ja Ville de Winnipeg. 

Les blancs de Soumissions, et autres ren- Informe ses anis et COrTESpon- 
seignements seront fournis dans quelques | 
dei |dants, à Manitoba qu'il est asso- 


Ter ordre, CPR Q 
epnaux,  [éié à M. D. M. Stobart et que 


| 
| Secrétaire. [Ja maison sera ainsi désignée : 
| | Dépt. des Travaux Publics, x 
NOT AIRES Va | Ottawa, 8 août, 1474. 4 "KEW. STOBART ( Cie. 
VENTE SANS RESERVE) 
Factums, RozEs D'EvaLuATION, LISTES ALPHABETIQUES. cr SAN QE SARUEMe, À 


vendre des fourrures et à trun 


—AUSSI-— A. CHARTRAND, |siger les mêmesaffaires que # 


le Fissé à Londres et Winnipeg. 


UNE, HART D'AFFAIRES, CIRCULAIRES, LETTRES RUNERAIREN sasxarontew ax.) 1 "RAR aus 


| A. CHAR CRAND, vendf un assor | ————r— 


a. Ps pre | Fé Etc. R. Gerrie. 
LL A R T E S D E V I S I T E, » ed STE de Meubles. 


| SOIE DE COULEURS, MERINOS. 


D'ADRESSES, DE COMMERCE, ETC, ETC. M" nn 


GREFFIERS, 


avant son depart pour la 


DE PILUS 


A 
HABITS FATFS, WINSEY, 
| l'extremite de la rue N.-Dame. 
FLANELLES, COTON, 
LL . PRIE 
PROGRAMMES © ‘Jumm  aums 
A été nommé Agent pour ki Compagnie 
? COUVERTES, CORPS, du Chemin de Fer du-Wisconsn-Ouest. 
CALECONS COUTIL | M, GERRIE vendra des billets de pri 


mière classe de 


| CEINTURES, CHEMISES 
A F F C H E E | Manitoba à Montréal. 
| D © ETC, ETC, ETC. 


AU BAS PRIX DE 


EE pis PRIX COUTANT.|g51-25 CENTS. 


Winnipeg, 29 Juillet 1871, “ei 
Sn Te NE LES ÉS | 18. GERHIL: 


On demande | Wipaipeg, : 25 Juillet, 1874, 


BROCHURES. 
DEUX OUVRIERS À vendre 


F 
| | qui concerne la Compagnie, 
| 

La variété ct le nombre de caractère que possède l'Etablissement 


"Llypographe, 
YPOSTAI Un magnifique Lot de Ter 


Sachant l'anglais t francais, "2° Maison, Cuisine, HET 
Let Etuble, ete., situé aux Com 
des Rues N.-Dame et St. Jo 
|sepl, St. Boniface, Pour plus 
‘amples détails s'adresser à 
N. D. GAGNIER, 
". Boniface, 1m A vril, 1m74, L'éditeur l'roprrca e du Métis.‘ l'ropri te 4 ‘10 


nous permettent d'exécuter les Impressions qui nous seront confiées, | 
de manière À satisfaire les goûts les plus difficiles, et sous le plus court 
délai. Les Ateliers du Mets sont à St, Boniface, sur l'Avenue Proven-!  S'adresser à 


cher, un peu au Nord-Est du € olléve, N,. D, Gagnicr 


